
All PARIJMENTLE CANADA Nettoyer et réparer les 
égouts des rue Clarence, 

Murray et St Patrice...........

Total................................

i DECES
LIEN. 2,0°0 En cette ville, le 16 avril courant, est 

décédée, à l'âge de 24 ans, Aléda Laporte, 
épouse ae M. A. O. Mouss»au, du dépai te
nant du secrétaire d’Etat 

La défunte laisse peur déplorer sa perte 
i n époux qui l’aimait tendrement et deux 
jeunes enfants qui aur 
les caresses de leur bot

16 avril.
Sir Leonard Tilley a déclaré, 

cette après-midi, que le gouverne 
ment a déjà payé <19,962,100 au 
Pacifique Canadien en à compte 
du prêt de <32.500,000, et qu’une 
somme de <21,172,229 a été avan
cée sur le subside de <25,000,000.

Le gouvernement devra encore 
dépenser <600,000 dans la Colombie 
anglaise et <5,000 ailleurs pour 
compléter les travaux auxquels il 
est tenu, vis-à-vis le Pacifique, par 
son contrat.

Sir John A. Macdonald a décla'é, 
cette après midi, que le gouverne
ment n’en est pas encore venu à 
une décision quant à la demande 
du Pacifique Canadien. Il a ajouté 
que c’est son intention et celle de 
ses collègues de s’occuper de la 
question des frontières nord d’On 
tario et de faire passer un bill de 
faillite. I,e reste rie la séance a 
été employé à discuter la première 
lecture du bill de la franchise élec
torale qui a été emportée, après un 
long débat, sur une division de 101 
contre 59.

M. Alonzo Wright a parlé sur 
ce sujet. Comme d’habitu je, il a 
été orateur magnifique et chaleu 
reux. Le roi de la Gatineau ne se 
prodigue pas ; mais, ses paroles 
sont toujours accueillies avec sym
pathie et coufiance par la Chambre 
et les applaudissements ne font 
pas défaut à sa brillante éloquence- 

Lorgnon.

' <38,200Ottawa et Hull. 17 Avril 1885is Funèbres QUARTIER OTTAWA

Centre, 20 pieds de syenite ; 
côtés, macadam, et pierre 
à chaux—

Rue Daihousie, rue St Pa
trice à Sussex................ ....

Rue Sussex, rue St Patrice
à rivière Rideau............

Macadam de pierre à chaux, 
20 pieds de largeur—

Rue Cumberland, MacTag-
Taggart t Sussex ............

Rue K ng, deux routes, St
Patrice à Cathcart...........

Rue King, une route, Cath-
à McTaggart...............

Rue Water, Sussex à la ri
vière Rideau............. .......

Rue Cathcart, Sussex à ri
vière Rideau.....................

Rue Bolton, Daihousie à ri
vière Rideau....... ............

Rue Saint André, Sussex à
King....................................

Rue Notre Dame, Sussex et
King ..........................— •••

Rue Botelier, Sussex à ri
vière Rideau ....................

Réparer et refaire les rues 
existantes—

Rue St Patrice, la moitié de 
la roe Sussex à rivière
Rideau ................................

Rue Church, Sussex à Rose 
Rue St André, King à ri

vière Rideau.....................
Rue Cumberland, St Patrice

à McTaggart.......................
Rues Baird et Redpath.......
Trottoirs, 10J milles— 
Renouveler deux mille! de

trottoirs...............................
Réparer la balance...............
Nettoyer et réparer les 

égouts des mes.................

AMÉLIORATIONS DES RUES a peine connu 
et dévouée mère. 

Le c rpa a été transporté, cette aprèa 
midi, par la voie du Pacitique, à Berliner- 
en-hitut, où auront lieu .emam les fuué-

tawa. Que les rues d'Ottawa ari-iil un 
pressant besoin d’améliorations, 
tout le monde en -convient. Les 
trottoirs sont partout, eu eflet, 
dans un pitoyable état, le svs'ème 
d’égoût est incomplet, défectueux 
ou tout-à- fait mauvais, le pavage 
des rues elles mêmes, enfin, de
mande des réparations urgentes e' 
considérables, pour ne pas noyer 
bientôt tout le monde dans une 
mer de boue et toutes sortes de 
matières malpropres et malsaines.

Ces faits-là sont patents, et il y 
-a longtemps que l’on réclame à 
leur sujet. Les besoins sont même 
devenus si pressants aujourd’hui, 
qu’il est géuéralen eut entendu 
que l’on travaillera à remédier au 
mal, durant la prochaine saison.

Il n’est plus conséquemment 
qu’un point à élucider, savoir : si 
l’on va encore opérer par voie de 
rapiéçages aux endroits qui crient 
le plus famine, ou si, généreuse 
ment et sans mesquinerie, chacun 
est prêt à s’imposer un léger sa
crifice d’argent pour que les é'ran
gers qui visiteront Ottawa dans 
ljavenir ne rapportent pas chez eux 
la mauvaise impression que l'état 
actuel de nos rues eètr' bien propre 
à faire naître, mais surtout dans 
l’intérêt de la santé publique.

Il gVié dressé avec soin, à la 
demande de M. le Maire McDougal, 
un estimé du coût probable d’une 
amélioration générale et complète. 
L’on a évalué la dépense à <30P,- 
000 ; somme qui devra être répartie 
comme suit :
Quartier Victoria
Quartier Wellington.........  131.000

49,000
Quant aux quartiers By et Otta

wa, qui nous intéressent spéciale
ment, voici le détail des travaux 
què l'on pvojt tte d'y faire accomplir:

railles. GRANDE OUVERTURE5,000

0,000

blic d'Ottawa 
amande qu’on 
modérée. On 
RDS sont à la 
se fournie eux

maxm de chahs ires de uoe SALLES D'ÉCHANTILLONS d’articles de Mode et de 
Manteaux, avec, aussi, un assortiment complet de Marchan

dises du plus haut goût.
i

Le soussigné remercie bien respectueu
sement ses pratiques et le public en géné
ral pour l'encouragement reçu p r 1 passé, 
et les Infor ne qu’il \ie t de recevoir un 
large assortiment de chaussures qui eau a 
satLfaire tous les goûts et à des prix très- 
ré luits.

üne visite est sollicitée.

HILAIRE LALONDE,
106 fit 108 Rue Lyon, Ottawa.

Jeudi, 1® & Avril800

lice CHANCE UNIQUE2,880
i Pour lee dames qui veulent se procurer les marchandises des modes du 

printemps et des manteaux à un608’ M * cari.

PRIX TRES-MODERE624
Chapeaux garnis et sans garnitures, Fleurs, Piumes, M ante au i, Vêtements 

pour dames, Parasols, Parapluies. Rubans, Dentelles et articles 
en dentelle.

TOUS LES DEPARTEMENTS SONT COMPLETS.

1,760

Char Allégorique880
>

Dos transactions extraordinairement avantageuses sont offertes à tous.880utre plat** 
qui lien» Des soumissions pour la confection du 

char allégorique de Saint Jean.Baptiste 
se-ont reçues le ou avant le 1er mai. Les 
plans peuvent être vus à la résidence du 
soussigné, No. 156, i ue George. D. GARDNER & Cit.400

1 880

irects. J. C. TACHE. NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKSlan Comm -Ordonnateur général.
Ottawa, 10 avril 1885.

R£]

Aux Contractent et Antres.765rtlcnliëre 87U
iété suivantes, 
ir loyers : 
dré.

540 A l’établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

dré. 540
450

3 facile». WOODLAND
No. 38, RUE UE 8.8 ERE B5.000

1,123
DIR»,
xusie, Ottawa

(Près du bassin du Canal.! LAVAGENOS ASILES D’ALIENES2,500ERRES ï» Photographies Madame Franche se chargera du lavage 
du linge et le repasser, à des conditions 
faciles. 8'adres erà son domicile, No. 35 

SI Joseph, paroisse Ste Anne.
L’étude de M. le docteur J. G. 

Taché sur les Asiles d’Aliénés 
vient de nous être remise. C’est 
une réputation magistrale de cer
tain rapport qu’un prétendu méde
cin aliéniste anglais, le Dr Daniel 
Hack Tuck, publiait sur les asiles 
de la province de Québec, à la 
suite d’un court passage dans notre 
pays.

Puisqu’il fallait un vengeur à 
nos institutions odieusement ca
lomniées, personne mieux que M. 
le Dr Taché ne pouvait être cet 
hnmme. A part son immense sa
voir, son puissant talent de polé
miste, il a encore à son credit, en 
effet, d’avoir été successivement 
l’inspecteur des asiles de Beau port, 

Toronto, de Kingston (Rock- 
wood) et d’Orillia ; puis, comme il 
le dit en commençant son travail, 
il a tout récemment visité en détail 
les établissements de Beauport, de 
Kingston, ceux de Toionto, de St 
Jean, d’Halifax et de la Longue- 
Pointe.

Nous l’avons dit, le travail que 
nous venons de parcourir à la hate 
est une oeuvre de maître, et quand 
arrive la dernière page, il ne reste 
plus rien debout, des diatribes du 
Dr Tuck et de certaine presse qui 
a dernièrement tenté de faire la 
cause du savant anglais. Aussi, 
nous ne saurions trop engager tous 
les amis de la vérité à lire cet 
opuscule.

Plusieurs groupes de citoyens et 
citoyennes se proposent d’allar à 
la sucrerie, dimanche. On pattira 
après avoir assisté à la messe, et 
la route sera semée de bonne et 
franche gaité. Arrivés au bois, 
on croquera une bouchée de n’im
porte quoi sur le pouce, puis en 
avant les courses joyeuses, les 
bons mots. On se grisera de grand 
air, d’espace, de rayons de «oleil 
arrivant en tapinois entre les bran
ches, du fumet délicieux qui s’é
chappe des vastes chaudrons où 
bout, eu jasant, l’eau d’érable, 
enfin de tout ce qui lait que la 
sucrerie est un lieu de délices du
rant quelques heures. On jouira 
de tout ce bonheur-là et bien da
vantage, et noue souhaitons bon 
voyage à tous les excursionnistes 
de dimanche.

m.<32,500Total
Nous croyons que la distribu

tion ci-dessus de la somme que 
l’on devra prélever est équitable et 
rend justice aux droits et aux be
soins de la basse-ville. Quant à 
l'opportunité actuelle de ce prêlè 
ve nent, nous en laissons juges les 
contribuables, après leur avoir fait 
toucher du doigt, cependant, la 

Tiécessité où se trouve Ottawa d’a
méliorer ses rues. Nous tenons 
aussi à leur mentionner que l'ar
gent déboursé ne sorlira pas de la 
ville, attendu que la principale 
condition de l’entreprise sera d’em
ployer des ouvriers de la localité 
de préférence à tous autres.

Que tous veuillent donc bien 
songer à ces divers faits, et nous 
croyons fermement que le projet 
en contemnlation n’effraiera plus 
personne et apparaîtra à chacun 
une question d’intérêt public

ER DU GRANDE REDUCTION MEUBLES DE MAISONiiadien , ASSOCIATION ilClTf'KLLfc
rj-p

UN MOIS SEMENT PREVOYANCE
OU CANADA.

Je désire informer les personnes qui ont 
l’intention de vendre leur ménage ce 
printemps que j i suis préparé à recevoir 
leurs ordres pour vente de ménages et 
effets à résidence privée et j’espère que je 
serai favorisé de leur patronage.

VENTES PROCHAINES EN AVRIL

e’ Terres’Üà 
et dans le-t* 
■Ouest.

$ 42,000
Photographies gram eur

Quartit r Saint Georges Incorporée d'après lee Statute Consolidée 
du Canada, chap. Tl et ses amendements, 

à V inspection dn
CABINETV *ximité du che- * 

t propres à la 
5LANGES DE 
be tiaux, pro- 
l acheter une

»P-j et soumis chaque année è 
Gouvernement Provincial.

Samedi, Il Avril “ Canadian Express 
vente du soir.

Mardi, 14 Avril, Bestiaux de ferme, etc., 
hemin de Montréal.
Jeudi, 16 Avril, Ménage, 193 rue Slater. 
Samedi, 18 Avril, Menage, ruo George. 
Lun li, ‘20 Àvnl, Lots de ville, bureau 

No. 9, ruo Elgin.
Jeudi, 23 Avril, Ménage, vente extraor

dinaire, 94, rue B ink.
Mardi, 30 Avril, Ménage. 414 rue Slater.

B. B. MACDONALD.
Agent d'immeuble.

f 2.00 par Doz.1 BUREAU PRINCIPAL :
163 RUE ST JAOOTJES.

MONTREAL.
CHEZde Culture,

38 prix varient 
av c d09 con- 
t sans condi- 

sement, à prix 
peotion minu
ta Cpm pagine, 
c condition de 
e la moitié du î
la portion de ^ I

ment:
6;re taitip en >, k\
>u en six piue- 

Dea DéSen- 
obtenues A la 

aucune de ses 
nt acceptées à 
ir leur pleine 
Jen paiement

is Pamphlets, 
'adressant au 
cTavish, Com- 
niipeg, à qui. 
live? aux prix, 
ions des terres,.

Dorion <&QUARTIER RY
Centre de la rue, 20 pieds de 

pierre syénite ; côtés, macadam de 
pierre à chaux.
Rue Daihousie, rue George à

Saint-Patrice...............
Rue Sussex, rue George à

rue Saint-Patrice...............
Macadam de pierre à chaux,

20 pieds de largeur—
Rue George, rue Sussex à

Cumberland........ .....
Rue King, George a Saint- 

Patrice.
Rue King, nivellement et

terrassement......................
Rue Chapelle, rue St Patri

ce à rue George.................
Rue Friel, rue Clarence à

rue Si Patrice....................
Rue Clarence, rue Chaplle,

à rue Charlotte.................
Pour réparer et refaire les 

rues existantes.—
Rué York, Sussex à King....
Rue Clarence,Sussex àCha-

pelle............................
Rue Murray, Sussex à King 

, Rue St Patrice, la moitié de 
rue Sussex à Riviere Ri
deau.....................................

Rue Cobourg, rue Tormey
à rue St Patrice.................

r Rue Cumberland, rue St
Patrice à rue George.......

Rue Nelson, rue St Patrice
à rue George......................

Trottoirs, 9 milles—
Renouveler 6 mille» de

trottoirs..............
Réparer la balance 
Nettoyer et réparer les 

égouts des rues Sussex et 
et York.......... ..... .....'......

DIRECTEURS.
A. L. de M.rtlgny, Ecr., Caissier de B*n,«, 

Jacques Cartier—“ Présidant.’' 
n. W. W. Lynch M. P. ?..

Oomméaeaire des Terres de 
le Couronne Québec, P. Q.

Ben. Globeneky, Ber-, 0. R.
L. H. Mai sue. M. P., Président dn bureau

d’Agriculture de la nrovinoe de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McButyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr., Manufacturier.*
John L. Ha. rie, Ber., Moncton, N. B. 
Arthur Gagnon, Eor.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr-, M. D.

Delorme
140 Rue Soarks et 569 Rue Sussex,* de Ho

Vice
Présidents.Coin de la rue Rideau.

OTTAWA.$ 4,500 

4,500

rue No- 9, rue Elgin, Ottawa.
18 Oct. 18P4 la.

TAPIS, TAPIS etc.

E1S0NDE TAPIS
J. B. ABIà.L

Peintre Décorateur et Tapisssier,1,375A ruey
VIENT DE RECEVOIR

960 D'OTTAWA.
'r* b? île» grand assortiment, les meil* 
't**1** 'ra’eere, et l^s plus bas prix en

Hon. Alex Lacoste, O. B., M. O. R., et T 
J. Bit sillon, B. O. L.—Aviseur» Légale 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin, —Dlricteur Médical.

dans le trésor

*
«

1,000 ROULEAUX DE TAPISSERIESLA LOI DES LICENCES

itelarts, Rideaux,do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché qu partout ailleurs.

1,080
< or miche*, Pôles, Garniture» 

et Meuble* de toute oorte.
Les surplus sont déposés 

provincial.
Pour informations s’adresser à 

M. CHARLES PUNCHABD
No, 76. BUE SPARES,

OTTAWA.

Le bureau des Commissaires des 
licences nommés sous l’autorité 
du gouvernement fédéral, en veitu 
de la loi de 1882, s'est réuni en 
cette ville, avant-hier. Il a accordé 
un bon nombre des requêtes qui 
lui bnt été soumises ; p iis, ses dêh 
bérations ont été ajournées sine die

A ce sujet, nous sommes informé 
par de? personnes très autorisées 
que le jugement déclarant incons 
titutionnelle et ultra vires la loi de 
1882 va être cassé par le Conseil 
Privé, en Angleterre, et que celte 
deruière décision sera connue vers 
la premiere quinzaine de mai.

On croit aussi qu’en prévision 
de cet évènement, les-, autorités 
fédérales étendront le' délai qui 
est accordé aujourd’hui pour l’ob
tention des licences.

432
AU

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
1,040 MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.

148 line SPARKS.

SHOOLBRBD et Oie:
Ottawa, 11 Die. 1888.

f K WATER, 
Sscretair». 1 an8 MalDE620 TOUTE COULEUR. POUR LES PETES 

FOURRURES

1,080 U. ABIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faite., ainsi que le travail de ses 
t uiptoyus.

630
AMERS CANADIENS 

TRESOR DES00 DYSPEPTIQUES
it de notre 
êeidé d'offrir- 
à de» réduc- 
ciaux, pour 
ANT.

<
765

Macdougall, Macdougall & flelcourt, Cette préparation guérit,
1» Dyspepsie aee Tubercult ax ou poitri
naires, les indigestions, lee Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les bydropisiee et les Rhumatls-

P réparé par le
Dr H. LAOERTE,

Lévis, P.Q.
Prix : 80 ote la bouteille.

En vente ohes lee pharmaciens et en 
dépôt ohes

420
AVOCATS, PROCUREURS, 

Agente pour les/affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
an Canada, *e.

“ Scottish Ontario Chambers " coin dee 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

He*. Wm Maodouoall,
Frank M. Maodouoall.

N A. Bmloovbt, L.L. M.

360 Assortiment eomplet de Fourrure» 
de toute» espèce», tel que

500i» que toutes 
valent lee- 

déception.

Ho be* poor voitures. Capots, 
Manteaux, Manchons, 

(’asanas, «ta, ohesO. R.
15,000

H. L. COTE737 N. B.—Mr. Beloourt, membre du Barreau 
d’Ontario et de celui de Québec, s'occupera 
aussi des affaire» requérant son attention 
de eette dernière Province.

BLZBAB ALARIB,
71 me Bolton, Ottawa.

128, Rue Rideau.1 & Cu.* M juillet 1884 leï 1,200
rovt. fUto>Usb a« êee< la Faleaan—Me *saérai, mu «sa**la l»e,BESAT1JTE eoatre les htawrMI* «iMe aatiraiMon, elUres» !•»«•* ties 4a pnfcU. ear U BUREAU PRINCIPAL, 101 1 V Ç PARKS, Ot-AWAjHhMORRHOiDES—HÀNNUM’S BENATINB, LE SEUL REMEDE.t»

! ttlle i*e lecture. 
AwmMèe f/gislallve

1
Ottawa et Hull. Vendredi, i7 Avril 18867e année No. 82 ,

“RELIGION ET PATRIE” ANMOkCB»

ES
Par année Première insertion, par Hsne-••0.10

Tous les Ionie.............
Trois fois par semaine.
Une foi» la semaine...

•R» ©odates LE CANADAPour six mole. 14»
Pour quatre mois.. 1.00 -----OaO

>ûts

Avis de Naissante, Maries» oe 
Déeès....................................

Pour les annonces à loan lesmes 
eeaditioas sj-éoUlec.

Edition Hebdomadaire

Pour l’année. •1.00
JOURNAL QUOTIDIENrjuujh' Ii PayabU d’avanee.

l

U SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire STANISLAS DRAPEAU. AdmlnMrate.irL0UIS LlSSIEB, RédacteurAWA I

-

1

*
H



LE REPOS DES FATIGUES Nouvelle AnnonceLES MISSÎONNARES DU NORD- 
OUEST Vous qui ôtes fa1 ignés, insou

ciants. sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même^la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
iv!rs et de toutes les affections du 

Essayez la sans délai.

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l'encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
ou’il est dans le com neroe. Aujour l’hu 

a le plaisir de les informer qu'l. vient de

18,000 pièces de Tapisserie Chinoise

A l’occasion du massacre du Lac 
la Grenouille et de la mort des R. 
Pères Fafard et Marchand, un cor
respondant du Mail écrit 
Boniface, Manitoba :

a
de Saint

Nouvellement importée, avec aussi un loi 
de petrous fleuris pour chassis1 Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté 
Livres de Messe Anglais et Français, ei 

foule d’autres articles religieux, poui 
oie, trop longs à énumérer ici.
Venant également d'étre reçu un assorti- 

ment complet de CHAPEAUX du PRIN
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, h très bo: 
marché.

On continue comme ci-devant à repi 
teindre et repasser toutes sortes de fo 
res, à des prix modérée.

EDO-ARD THEREAU.
*90 Hue DA LHOUSIE.

21 Not. '84

La nouvelle de la mort des Révé
rends Fafard et Marchand, massa 
créa au lac La Grenouille, a causé 
ici le plus profond chagrin.

Le meurtre du premier mission
naire au Nord-Ouest remonte à 
cent cinquante ans : le Père Arneau, 
tué au lac de la Croix, par les 
Sioux, en 1736, eu n.ême temps 
qu’un fils du célèbre explorateur 
de la Véiandrye.

L’ariivée du premier mission
naire au Nord Ouest date de 1731 ; 
ce fut le R. P. È’essager. Puis 
vint le R. P. Arneau, celui-là même 
qui fut mis à mort par les Sioux. 
D’autres suivirent jusqu’en 1818, 
date de l’arrivée dans le pays du 
R. P. Provancher, devenu plus 
tard le premier évêque de Saint- 
Boniface.

Le R. P. Provancher eut douze 
collaborateurs :

R. P. Dumoulin, 1814 1824.
R. P. D-stroismaisons, 1820-1827.
R. P. Jean Harper, 1822-1832.
R. P. Boucher, 1827 1833
R. P. Belcourt, 1831-1850.
R. P. Poiré, 1832-1839.

' R. P. Thibault, 1833-1871.
R. P. Demers (évêque de Vancou

ver), 1837-1838.
R. P. Mayrand, 1838-1845
R. P. Darveau, 1841 1844.
R. P. Laflèche (évêque de Trois- 

Rivières), 1844-1846.
R. P. Bourassa, 1844 1856.
En 1844, le Nord-Ouest qui, jus

qu’à cette époque, faisait partie du 
diocèse de Québec, fut érigé eu 
vicariat apostolique, dont le R. P. 
Provancher fut le titulaire.

Dès 1845, Mgr Provancher s'a
dressa à l’ordre des Oblats pour ob
tenir de lut des missionnaires pour 
les besoins religieux de l'immense 
diocèse confié à ses soins. Au 
mois de juin, le R. P. Guigues 
(pins tard évêque d’Ottawa) alors 
provincial de l’Ordre, lui envoya 
le U. P. Aubert, accompagné d’un 
jeuue novice, Alexandre Taché. 
Lee deux missionnaires partirent 
de Lachine en canot le 24 juin, re
montèrent successivement 1 Otta
wa, la Mattawan et toujours par 
eau, sur les lacs et les rivières, ar
rivèrent à Saint-Boniface le 25 
août

Le 12 octobre 1845, le R. P. Alex 
Taché fut ordonné prêtre. 'Nom
mé coadjuteur de Mgr Provancher 
en 1850. à la mott de ce dernier, il 
lui succéda comme évêque de 
Saint-Boniface et est aujourd’hui 
archevêque.

C’est le R. P. Thibeault qui a le 
premier planté la croix, en 1814, 
au lac la Grenouille, où les RR. 
PP. Fafard et Marchand viennent 
d’être massacrés.

Pas n’est besoin de raconter les 
souffrances 
Oblats non plus que les exploits de 
ceux qui sont tombés victimes du 
froid, de la fièvre, etc., dans l’exé
cution de leurs devoirs apostoli- 
ques.Qu'il suffise de dire qu’il n’est 
pas dans l’histoire de l’Ordre des 
Oblats de plus belle

son

oie.

LES RHUMES DE CERVEAU

r.e sirop aux hypophosphites est 
trop connu du public pour qu’il 
soit nécessaire d’en fuira l’éloge ; 
mais comme il arrive d’ordinaire, 
au printemps, que Us Rhumes et les 
Bronchites s-* multi: lient, il est bon, 
à cette époqu- de l’année, de rap
peler aux famille» que le sirop 
hypOftiosphiies tsl un remède pré
cieux contre les diverses affections 
de la gorge et des poumous.

A la même époque. Us Rhumes 
de cerveau deviennent, eux aussi, 
plus fréquenta et il ne faut pas ou
blier qu’ou s’en guérit aisément 
avec VAnti-coryza, poudre blanche 
que l’on prise comme du tabac.

A vendre dans toutes les phar
macies. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Or. Ed. 
Morin, 314 rue St Jean.

aux

DIPHTHERIA
— ou —

iSTl-IMPHTHEHlTiQUli
SpécifiçiM contre la Diphtheric cl 

autres maux de ginge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première pério ie, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

LA DIPHTHKRIK VAINCUE!
Aux ravages de cette maladie lemule 

et réputée incurable, on a trouve un remè
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix a années de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’eflic cite vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’OTTAWA

Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. G. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. a.

Prix i 60 cta. la bouteille. K 
le# pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

n vente ches

EU6EAK ALARIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.

3» juillet 1884.

DIAMOND DYES

F LUI ü Z

ICIGARES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamoud Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

PETITE GAZETTE CABLE—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Sirop des Enfants du Dr Goderrt— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
!a profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

La Sivrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandaut la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

BT

PIREht
Iuu

MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
des missionnaires

II
3 déc.

page que celle 
écrite par euv au Nord-Ouest, et 
que cet Ordre religieux ne compte 
pas d’ouvrier plus infatigable que 
ce missionnaire des missionnaires, 
Sa Grandeur Mgr Alexandre Taché

POUR LES FETES
GRANDE REDUCTION de PRIX
18 Photographie» (cabinet) et 

Un magnifique Cadre (va
lant filiOOi pour 81.1.00.

» PORTRAITS SUR ZINC, 85 Cents

Is. BBLAHTGH3TI, 
No MO RUE 818SE.I, OTTAWA.
V. S.—Réduction do 50 pour cent sur 

son .ssoi liment de cadres.

SOUMISSIONS
AVIS SPECIAUX

T-\KS fournissions cachetées, portant la 
JL/ ■tiecrlptio'i “ Provisions et Eclairage 
pour la Police à cheval,” et adressées à 
V Honorable Président du Conseil Privé, 
Ottawa, seront reçues jusqu’à midi de jeudi, 
le 14 mal 885.

Des formules imprimées de soun isslo i, 
contenant tous les renseignements voulus 
quant aux articles et les quantités requis 
seront fournies en s’adressant à Port 
Osborne, Winnipeg, à aucun des postes 
de la polite à cheval dans le Nord-Ooest, 
ou au bureau du soussigné.

On ne recevra que les soumissions qui 
seront faites sur ces formules impri nées.

Le dépaitement ne s’engage pas d'accep
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

Chaque soumission devra être rccompa- 
gnén d’i n chèque “ accepté ” par une ban
ane canadienne, pour une somme “ égale 
t dix pour eenvNu total de la soumise! 
lequel chèque sera confisqué al le soum 
sionnaire refuse de signe r le contrat sur 
demandé de ce faire, ou s’il néglige de 
compléter le service entrepris. 81 la sou
mission n’est pas acceptée le chèque sera

Il ne sera rien payé au* Journaux <jni 
publieront cette annonce sau» y avoir été 
a abord autorisés-

FRED. WI-ITB, 
Contrôleur

Sirop d’érable de conserve, chez 
N. A. Savard, rue Daihousie.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
die, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

un dbmandk uu agent reeidviit 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
h os nouv ailes machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
“ The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Go., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

§ oc l U

—Faite* l’esMi ae la VALE
RIA. C’eet la meilleure poi 
made «entra la chute de» 
cheveux et la Calvitie En 
vente eh es C. O. DAOIHL 
Pharmacien, rne ümeex

A.. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS 
POUR VOITURES

pour toutes espèces de voitures, moyeux, 
jantes, manchons de charrues, etc-, etc.

Une boutique p ur la confection dise voi
tures est attachée à l'établissement.

I
M.Chabot répare et fabrique à ordre tontes 

sortes de voitures d’été et d’hiver, dernier 
style. Une visite est sollicitée au numéro

479, Mue SUSNLJX, Ottawa*
2 m. 3 f t> «

Aux Inventeurs 
J. CoursoHe & Ci?.,

Ottawa, 38 Mars 18S6.

HOTJdlB
TENU PAU

JOSEPH OESLOGES,
Ne 11 RLE «DURAT, OTTAWA

(Ci-devant occupé tas Jostth M attisa)

Botiatems de Brevets et Invest two 
Dessvu de Fabrique, Marqu es 

de Commerce et de Bois 
Agence» et CerreepeiitUnt* aux Sun* 

Dit h, en Angleterre et en fkwM
De spacieuse! «curies sont attaché* à 

l'établissement. M. Desloges étant agent 
pour le» marchande de boit, attire l'at
tention ties hommes de chantiers qui en 
allant te pensionner ohes lui, trout feront 
à s’engager Immédiatement, 

tndé. ’St

J. OOÜBSOLLE * Ole, ,
CK* trim B Vimytu, 

Vlt-é-r' e burden des Biwrtga.
OTiTAÿm. S»r

b. p —jjoit» es. 
u re r tsss1 m

auualeae Ottawa....

au,Arr. à Montréal...

«Laisse Mon trial..

U 00.Arrive à Ottawa.
f

O’BLBGANTS CHARS PALAIS 
sont attaches aux trains do vitesse \ 

entre Ottawa et Montréal.
/

Gonnectidns à Montréal arec tes. tr.il ha
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Kaint-Jea.1, Boston, * tous lw 
points de la N ouvel le-Angl eterre.

La nouvelle ligue entre Ottawa» Toronto 
et l’Ouest, ouverte lo 11 août 18b4 :
L’Expross du jour quille Ottawa a 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa à 11,05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am »
“ du jour quitte Toronto à 9.20 ait 
" “ Arr. à Ottawa à 6*07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0 pm V 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les traîne du 
du Jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
nains du soir.

, -«U -

t

M

Connections à 8m th's Fall pour 
Brockville et le chemin de for du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin do fer Utioa 
and Blaok River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l'est.

Confections à Toronto pour tous 1.* 
peints à l’ouest, sud-ouest et noid-ouest.

Ponr les billets, le prix du passage, le ? 
sièges dans le char-salon, la table d •; 
départ des trains pour le haut de l’Ottaw t 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets. » 

*r 4* BCE ELGIN 
GBO. W. HIBBA.aU, 

Aseletant-Agant-Général dés
ARCHBB BARJtR,

tiunnteetiest-général

«SS»..., )w.c. v

CHAS. DHSJAHIIIl
No. 40 RUhi bPARK,

OTTAWA

AGENT D’ASSURANCE
!a VIE et contre le F E U,sur

Cité et District d’Ottawa."
OOKPAGNIBS bspbéssntêot:

La Citizen*, DE MONTRÉAL, 
La No t fiera, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La PhœirLr,

do
do

Capital et Actif Rénnîs
au delà de

840,000,000 -ei
ASSURANCES SOLLICITEES,

nr . AGENT FINANCIER de
PLACEMENTS et COURTIER.

^ACTIONS de Banques et de Compagnies] 

gent et sur marge. pOUr âr*

Cor pwationT^M^ nfch)alei3>et 8 ctfl aires^Fal 

br.q «s et Eglises à des condition» très 
avantageuses. Taux d’intérét réduite:

ARGENT placé sur garanties i‘e première 
classe.

LES capitalistes tronveroat leur avan
tage à correspondre avjc

M. Chas Desiardins.
BUREAUX :

Edifice «le l’bêteî Bnueell, me 
S,mrk». Ottawn.

Maraues de Commerce et Droite d* Auteur 
enregistrée.

1er déc. len

fETESI FETES! FETES 1
MAfiASlNÜB GROS,

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ» " 
CIGARES l

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’étre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l'entrepôt W. (). 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Ration 
et Gastier, 8t. Julien, Satiteme, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fut© et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promplemet exécutés, effets livrée 
à domicile.

NU. 450, RUE SUSSEX
W. O. «CRAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc 1884 lao

.(FflfWNijpfWi
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Chemin h fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE I.'EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte ,
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement» «l’hiver, com

mence ni Lundi, 84 S'ov.lSSA

• U |1 h IITABL1AÜ DIB BBS
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Ibl» Kogrnvlnf represent» the Limes la a eetitoy MM|

ALLEN'S LUNG BALSAM.
LE REMÈDE POUR QUÉRIR LA

Consomption, la Toux, les Allumes,
VASTHME. LE CROUP,

Et toute Affection de la Gorge, des Poumons 
et dtx Organes Pulmonaires.

PAR BON USAGE SUIVI,
LA CONSOMPTION A ETS GUERIE, 

Lorsque d’autres remèdes et Médecins n’a
vaient pu effectuer la guérison. 

Recommandé par les Médecins, Ministres et 
Gardes-Malades ; en un mot, par tous ceux 
qui en ont fait un essai raisonnable. Jl 
tendaoc in/aülibt*ment.

Comme Expectorant il n’a paa d’égal 
L'enfant le plus délioat peut le prêt 

danger. Il ne contient pas d’OPIUM 
cure forme.

j&gr La manière de s’en servir accompagne 
chaque bouteille.

ZST lin vente ches tous les Pharmaciens.

:

ndre sans

PIules de Noix Longues Composées
De Met)AL 

Sscouvrrtei r

Pour la guér 
son certaine d 
toutes les afle< 
lions bilieuse 
torpeur du foi< 
maux de tôt? 
in di ges tion s 

^ étourdissemenii 
de toutes le

malaises causée par 1.' - vivais fonctionne 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont :: tv :i irecommandèu 
comme étant un doj . ne sûrs et des plue 
efficaces remèdes contre les maladi 
haut mentionnées. Elles ne contiennenl 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout eu étant un puissant purgatif, 
pouvant êtf© administré dans n* importi 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient e; 
rendre préjudiciables à la santé des enfantt 
ou des personnes âgées. Les Pilülib ri 
Noix LeNeORS Composées, d» MoGale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait cou» 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang nanr. 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à prie 

au public.
B. R. MoGALK, Chimiste, 

Montrés

kÉ

îes
tiei

seat offertes

AU CLERGE
01TAW1 PLÂTIE WORKS
Toute espèces d’ereemeate d’église, tels que 

VASES,
OA LIC BS,

PATENES,
CIBOIRES,

CRUCIFIX,
OSTENSOIRS,

BURETTES.
ENCENSOIRS

CHANDELIERS,
Bt autres ornements d'autels.

Calicer et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawi

J. F. G ARROW,
170, RUE tsFARKH

-Ottawa, 29 janvier 1883. la.

£

Expositions Internationale et Colon’alf
A Amver* en 188»—A Londres en 1886.

de faire 
on Inter-

LB gouvernement a Vintention 
représe■ ter le Canada à l'Expoettv 
nationale à Anvers s’o .vrant dans le cours 
de mai 1885, et aussi à VExposition pour les 
Colonies et pour l’Inde à Londres en 

Le gouvernement fera les frais du trans- 
rt des nroduits du Canada j'usqu’à An- 
rs et d’Anve.s à Londres, comme aussi 

les frais de r< tour au Canada si les objets 
ne sont pas vendus.

Les objets destinés à Anvers

188G

PO

devront être 
prêts pour expédition pas plus tard que la 
première semaine de mars prochain.

croit que c s expositions offriront des 
ions favorables de fi ire connaître les 

ainsi que 
fabrica-

Des circulaires et d«f foi mules contenant

On

ressources naturelles du Canada, 
progrès dans l’industrie et la

tio;

de plus amples informations ser nt en
voyées à ceux qui en fieront U demande par 
lettre ad r visée (franco) au ministère de

, Ottawa, 
r ordre,

l’Agrieultur.

JOHN LOWE,
^r^i^^lj^ltére de l’Agriculture 

18 déoembro, 1

Hotel du Canada
Mr, ALBXI8 RENAUD, ci-devant ae 

sodé de M. B. B. Laaxon, Informe le public 
e# général qu’il vient de r-prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le publio voyageur trouvera 
toujours à cet bôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant • ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les cou tracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou
jours cher lui i s’engager au prix le plus

Il dèe

CLT7B HOTTSS
Ancien Poste de P. O’MEARA

20. 22 ET 24, fiUE GEORGE
maison a été reparée, décorés et 
à neuf, avec toutes les

Oet e 
meaoiôe

Améliorations Modernes
De? avantages spéciaux sont 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue de* tncil 

leurs marques de
Vins, Liqueur* et Cigare».

offerts aui

T. P. t ’GOImNOR. Prop
Ottawa,2 sept 1884 lau

O. POTVIN,
Barbier et Marchand ne Tabac

No 161 HUE BROAD,
I Vts-à vis la GARS du PACIFIQUE.)

ers sont attachés à cet établisse
nt, pour la coupe des cheveux et la barbe. 
Dans le dépaitem« nt

j un assortimi nt compte 
Cigares, Pipes, de divers \ ri» et qualités.

gtifAusai Estampilles do la Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 février, 1886.

Des ouvri

du commerce, se 
t de Tabacs,trouve

I inn u
Pour les meilleures ferronneries à boa ma: 

ebé, allée ches

McDougall & cuzsilj.
Le pjus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1860, à l'enseigne de

GROSSE TABRIERE,

Bue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES. OTTAWA.

Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL & CUZIER
la31 Octobre 1883.

Tiisi Mes
--------- :o:-

Kong venons de recevoir le 
oins bel assorti ment 

«l toiles peintes et dorees 
ponr feneires qui ait 

|a .«aie ete Importe en Canada

JACOB EttBATT.
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,

SS BCTE BIDEAT.

N B.—Voyez les échantillon» de 
ces toiles d; ; ma vitrine.

LA PRUlMinUS SAKS K6ALÜ

ISAJE DAZE
Manufacturier

—(et)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DETAIL

COIN DES RUES

13alh.ou.9ia et de l’Eglise 
0TT4WA.
voir à ara nombreuses p re

public d’Ottawa et de ses en- 
générai au’il a acheté et mis 

en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

Déaire faire 
tiques et an

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Daaé désire attirer l’attention du 

public sur ce oui suit :
Le personnel de l'établi 

contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutés et expé
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
oatisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
g&~Le* marchands de la aoampagne fe

raient bien d'aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d’acheter ailleurs.

ment est san

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

16 mai 84

Poudre* de Condition d'Alexander
IOUI.B8 POUB lee ROGNOH8

BT A DT IBS

Il ED ECU ES CELIBBEf
room un

A4RWT a Ottawa C. STRATTON. 
oiiu <Ut nui Baihotuit et SainLPotnoA 
À VIS.—Les médecines ol-deesns, célè 
iV brea dans tout le Canada pouriem 

efficacité, ne se trouvent que che* M. Ci 
STRATTON. Je mets donc* le publie et 
garde eontre les contrefaçons.

n&liiaiV'îïîtiïMg vi-

L8 CANADA, 17 Avril 1885

1

rs TT

GEA
LES-EPREUII

J’avait v 
nées, quand 
sieurs de m 
lis d’un dél 
tait en pleii 
avait trois < 
neige, le fro 
plusieurs d’ 
vait 
de bois pot 
eux, avaien 
sou pour se 
de genièvre 
leur factice, 
moi excepi 
lorsqu'on m 
dans la bois 
chagrins : “ 
le moyen d< 

Arrivés 
aperçûmes i 
sur la neige 
noirâtre qui 
bien rempli 
faire main t 
trouvaille, r 
d’approcher 
dre peine, i 
contraire toi 
teignis donc 
vait l’objet, 
pauvre mail 
à moitié gél 
faim —Oui 
avec le plus 
la pauvre ei 
de sa dern 
ment ! 
pés dans leu 
voulaient ls 
jetant des bi 
chasser devi 
bête sauvag 
ma Sœur, je 
souffrir cela 
bien que me 
servaient de 
un par-ci, j’i 
là, j’en attra 
et les jetai 
dans la nei 
promptitndi 
la pauvre fil 
mes épaules 
pas de cours 
îiers, qui u’« 

Cette pau 
née dans 1 
avait demeu 
et souventr 
semble, étau 
non plus n’s 
elle me Tapi 
ses plus jeu, 
eu à lutter c 
faim Cela n 
je crus que 
malheureust 
pour que ne 
semble, et ei 
jeune fille ei 
dans la suit, 
me cela !

—Oh ! voi 
votre paît, J 
Sœur

—Nous ét 
freusement 
ne pouvions 
dre à être j 
Mes camarac 
moi, et mon 
une glande 
mariage, q 
plongeait pl 
sère. Nous n 
songer au lei 
aimions mu 
cœur, et c’es 
pauvre mén 
deux pour s 
ves de la vie 
que le jour i 
riage, nous 
souris morte 
moire au pa 

Jean soar 
la bonne Sa 
vaut les yen 
temps, elle 1 

’ l’avoir appe. 
tant que po 
reux sur ta 

—L’été m 
soleil, et av 
l’ouvrage ; 
Dieu, la san 
il ne nous n

pas le

M
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onTRANCE
•e le F E U, LES-EPREUVES D'UNE ORPHELINE

d’Ottawa' PAR

Vlror Louisa Labrw^uy.

MONTRÉAL,
ANGLAISE, iSutiel

J’aval3 une vingtaine d’an
nées, quand un soir, avec plu
sieurs de mes camarades, je sor
tis d’un débit de genièvre. U’é- 
tait en plein cœur d’hiver ; il y 
avait trois ou quatre pieds de 
neige, le froid était glacial, et 
plusieurs d’entre nous, qui n’a
vait pas le plus petit morceau 
de bois pour se chauffer chez 
eux, avaient donné leur derni .r 
sou pour se procurer, au moyen 
de genièvre, une sorte <L cha
leur factice. Tous éta:unt ivres, 
moi excepté. Je m’étais dit, 
lorsqu'on m’engageait à noyer 
dans la boisson et le froid et les 
chagrins: “Jean, ce n’est pas lâ 
le moyen de chasser ta peine ! ”

Arrivés sur le quai, 
aperçûmes au bord de l’Escant, 
sur la neige, une espèce de sac 
noirâlrequi avait l’air d’un sac 
bien rempli : et, dans l’espoir de 
faire main basse sur une bonne 
trouvaille, nous nous hâtâmes 
d’approcher, moi sans la moin
dre peine, mes compagnon au 
contraire tout chancelants. J’at
teignis donc l’endroit où se trou
vait l’objet, et c’était 
pauvre malheureuse petite fille, 
à moitié gélée et demi morte de 
faim —Oui. oui, continua Jean 
avec le plus triste des sourires— 
la pauvre enfant était bieù près 
de sa dernière heure, assuré
ment !
pés dans leur espérance de butin, 
voulaient la faire lever en lui 
jetant des balles de neige, et la 
chasser devant eux, comme une 
bête sauvage. Mais voyez-vous, 
ma Sœur, je n’aurais jamais pu 
souffrir cela, et comme je voyais 
bien que mes représentations ne 
servaient de rien, j’en empoignai 
un par-ci, j’en empoignai un par 
là, j’en attrapai un par derrière, 
et les jetai l’un après l’autre 
dans la neige. Alors, avec la 
promptitude de l’éclair, j’enlevai 
la pauvre fille, la chargeai sur 
mes épaules, et je regagnai au 
pas de course le quartier des ha
liers, qui u’était pas éloigné.

Cette pauvre créature était 
née dans mon voisinage, elle 
avait demeuré près de ma porte 
et souvent nous avions joué en
semble, étant plus jeunes. Elle 
non plus n’avait pas de foyer, et 
elle me l'apprit plus tard, dès 
ses plus jeunes années, elle avait 
eu à lutter contre la misère et la 
faim Cela me toucha vivement, 
je crus que Dieu avait mis cette 
malheureuse sur mon chemin 
pour que neus fissions route en
semble, et en effet, ma Sœur, la 
jeune fille est devenu ma femme 
dans la suite. Oui, oui, c'est com
me cela !

—Oh ! voilà qui était beau de 
votre paît, Jean, interrompit la 
Sœur

—Nous étions à vrai dire, af
freusement pauvres ; mais nous 
ne pouvions guère nous atten
dre à être jamais p us riches. 
Mes camarades ae moquèrent de 
moi, et mon patron se mit dans 
une glande colère à propos de ce. 
mariage, qui disaient-ils, me 
plongeait plus avant dans la mi
sère. Nous nous mariâmes sans 
songer au lendemain ; nous nous 
aimions mutuellement de tout 
cœur, et c’est beaucoup pour un 
pauvre ménage ; au moins est-on 
deux pour supporter les épreu
ves de la vie Croiriez-vous,sœur 
que le jour même de notre ma
riage, nous avons trouvé des 
souris mortes de faim dans l’ar
moire au pain ?

Jean sourit à ces paroles, mais 
la bonne Sœur fnsouna en le
vant les yeux au ciel. En même 
temps, elle remerciait Dieu de 

" l’avoir appe.éo à soulager, au
tant que possible, les malheu
reux sur la terre.

—L’été nous ramena le beau 
soleil, et avec lui revint aussi 
l’ouvrage ; or, comme grâce à 
Dieu, la santé noue était restée, 
il ne nous manqua plus rien à
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do
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manger ni à boire. Ce que nous 
avions porté au Mont de-Piété. 
fnt perdu ; nous rachetâmes peu 
à peu ce qui nous manquait, et 
je fus bientôt fier — oui, ma 
Sœur, très ti r — lorsque le di
manche je conduisais se prome
ner, ma femme proprement vê
tue ; notre dur labeur nous avait 
pourtant procuré un peu de 
bien-être, enfin !...

Hélas ! nous autres, pauvres 
gens, nous nous contentons de 
si peu de chose ! Lorsque la 
faim nous éguillonne, et que 
nous parvenons à grand’peine à 
nous procurer une croûte de 
de pain dur, ne nous donnât-el
le qu’une heure de répit— nous 
tn remercions le Seigneur Lors
que nous sommes à motié nus, 
pourvu que le soleil vienne ré
chauffer nos membres, nous ne 
demandons pas de vêtements. 
Lorsque n’avons, pour nous re
poser après uue journée des tra
vaux les plus pénibles, qu’une 
malheureuse botte de paille, 
nous ne demandons pas si vous 
autres, riches, êtes mollement 
couchés sur un lit de duvet 
Mais, à quoi bon ces récrimina
tions ! Voyez-vous, ma Sœur, ce 
sont encore là de ces pensées.....

—Continuez, ami Jean. Si 
vous saviez le bien que vous me 
faites, en m’exprimant toutes ces 
sourffances ! Si vous saviez quel
le leçon de charité vous me don
nez, et combien vivement vous 
me faites sentir ce que nous de
vons aux pauvres ! Oui, conti
nuez ; mais je vais voir d’abord, 
si Annette dort encore tranquil
lement. La religieuse se leva, et 
se dirigea vers le lit de la mala
de. Celle-ci dormait doux et tran
quille, et la Sœnr sentit dans 
son cœur une sorte de joie en 
songeant à la vie passée du pau
vre vieillard, et en la comparant 
avec le bien-être relatif dont il 
jouissait actuellement avec son 
enfant.

Elle retourna prendre sa place 
et Jean reprit :

—Des jours, des semaines, et 
des mois se passèrent ainsi, et je 
puis dire que j’ai joui pendant 
ce tempe de tout le bonhenr que 
l’on peut désirer, Dieu nous en
voya un premier enfant—bientôt 
un second— puis un troisième, 
et en peu de temps le ménage 
se composa de huit personnes. 
Je les ai vus à pen près naître 
sur la paille ; les uns sont morts 
à l’hôpital, sans que j’ai eu la 
consolation de leur donner le 
baiser d’adieu... Ah! quoiqu’on 
soit pauvre, on aime bien ses en
fants ! Ensuite, j’en ai vu d’au
tre mourir sur la paille où ils 
avaient vu le jour pour la pre
mière fois............

—Ce sont des anges au ciel ! 
interrompit la Sœur, pour con
soler u dpeu le père affligé.

—Ils ont souffert pour l’être, 
ma Sœur. Finalement, il ne me 
resta pins qu’une seule enfant : 
c’était mon Annette—à ces mots, 
le vieillard jeta un regard du cô
té du lit —Elle était encore tou
te petite, quand je vins à perdre 
sa mère, et je restai donc 
veuf avec un innocent enfant 
sur les bras. Heureusement qu’il 
y a encore des âmes charitables, 
et mon Annette grandit à l’abri 
du bésoin. Elle ne tarda pas à 
être le soutien de son père ; car 
le pauvn ouvrier, ma Sœur, est 
vieux, fatigué, et cassé long
temps avant l’âge.

Jean fit une pause, poussa un 
long soupir et essuva furtive
ment une larme, puis il reprit :

—Mais l’amour vint bientôt 
se glisser dans son cœur ; et je 
tremblais on songeant à tout ce 
que la pauvre enfant aurait à 
souffrir, si jamais elle se mariait
et devenait mère....... J’en avais
fait l’expérience par moi-même, 
et maintes fois, en voyant ma 
femme et mes enfants souffrir la 
faim, je ml tais demandé : ‘Pour
quoi le bon Dieu a-t-il mis l’a
mour au cœnr du pauvre, alors 
que ce sentiment n’est le plus 
souvent pour ce dernier qu’une 
ironie ! ”

—Ne dites pas cela, Jean ! fit 
Sœur Mathilde Sans amour, vo
tre. existence n’aurait pas été 
supportable; et xons l’avez dit 
vous-même, l’amour allège le 
fardeau des peines de la vie.

(A «*or«. )
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46 J’ai souffert”

De toutes les maladies imaginable» 
pendant les trois dernières années. Notre 

Ph .rma ivn T. J. Au- ereou m’a rteutu- 
mandé les • An.ers de ‘ouDlon,"

J'eu ai consommé deux b uteilles !
.le u.s complètement guéri ei je recom

mande ».ncèie neut 1- s Araire d* Houblon 
à tout 1 j monde. .1. D. Walker, Buckner,

VALIN & ADAM,
Avocats et Notaire* Public*.

ARGENT A r.lETER.
46 rue S|iarke,

l’Hotel Russell.
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Be n ! I !
Jusqu’au moment où je pris deux bou

teilles de v s Amers de Houblon, et à ma 
grande surprise je suis aussi bien auj ui- 
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De l’embom pointe.
11 se l asse à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments sur les progrès 
apparents de ma sant-‘ et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon! J. Wicklifle Jackson, 

Wilmington, Del.
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JOS. SENEGALLa Crandr Houle Canadienne jus
qu’à l'Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité le confort 
et la siireté.

ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
Chars palais et chars dortoir» jolùts à 

t us les trains express. Bonne salle à 
•iiner à des distances convenables. Aucun 
Bureau tie douane po 

Les chare Pullman 
ré&t le» lundi, morcre 
renient directement à

cor* ni» en»

York et Dalhousle.
OTTAWA.

Crôpee, gants, écharn 
deuil, etc., loués 

sur avis.

» Onebec H Z4. M68IH êC*.our examiner.
mittent Mont 

et vendredi se 
Halifax, et ceux 

qui qui;tent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent Saint-Jean directe-

Les passagers de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest, pour la 
Grande Bretagne et le Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi plusi- urs 
centaines de milles de la navigation d’hi
ver.

r Hotel du Castor
451 et 453 roe Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageur» trouveront bonne table 
et des voitures toujours prèt^-» à oet hôt 1. 
Prix m- dérés. Un téléphone e»t attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 188*.
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1 AT L'OBfiAMSilüde {.'HOMME
list l’œuvre la plus comphxe du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala
die, on -fo;t rechercher lu moyen le plus 
i fflcace., ce secours doit être demandé 
tux plus expérimentés, • ar le corps humain 
f st quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s élôve la question 
" Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscab Jubannksskk, de 1 Un iver 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurina -e.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroôe, Go
norrhée, la Sphilie, It Stricture et l’Impor- 
tençe, etc,, etc.

PARCKQUE vous avez été trompé et 
busé par les CHaRLATANS qui préten- 
lai-nt guérir cette classe de maladie, 
l'hésitez pas à essayer de la méthode du 
i)r JoifANNBssBN, avant que cette maladie 
devienne chrouiaue et incurable.

E»*„ GRATIS -WA
On enverra paria malle uD'raité pré- 

deux du système du Dr Johannossen par- 
'aiiement cachot") à toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu'elle 
s’adresse à son seul ugcnl autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

Importateur» et Exportateurs
avantageux de se servir de 

cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et jue ses taux de 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic -.irect est Expédié par des con 
vois rapides spécieux, et l’expérience a 
prouvé que la roule de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fiel d’Europe, venant 
ou en destination des divers point» du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de Irel en s’adres
sant à

Trouveront

transi iort sont aussi

CHEMIN DE FER
aCANADA imm

LA
VOIE LA plus COURTE.

ENTRE
E. KING, Agent de billets,

No 15, rue Elgin, Ottawa. OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les peint» à l’wt,

Opère des Cures . 
MERVEILLEUSES fhmt

DES " -

Maladies des Rognons y 
Des Affections du Foie
Parte qu’il agit à la fbls sur le 

INTESTINS et les ROGNONS.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’< uest, 93 bloc Rossin, rue York,
Toi onto. CONVOIS a PASSAGERS à 

Tous Les Jonin

(JHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventore. d» Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et lee trains du chemin de iet 
Delaware et Hudson, dont les lignée s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime-, et aux rides do 
Nouvelle Angleterre, Troy. .* 'heay et New-

A partir du * J»b vler 1AS4, 
caleront comme suit •
Partent d’Ottawa. Arr. A Meatrfal,

8.00 aura. ll^S4.00 pue.

Pr*t de Montréal.
8-46 sus*.
4.80 pan.

Tous les ooovole à passagers ee rendent dire» 
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tone les 
autres trains du Grand Trône.

Les trains quittstnt Ottawa à 8 heures du 
matin »è raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 

heures du soir.
Ls train partant de Montréal à 8.46 du 

se raccorde avec Vexpress de nuit 
de Boston et New-York vii Soring- 

.quittant Boston vlA Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 

à Montréal à 8.16 du

4D. POTTINGER,
Surintendant généra!FOIE, les

Bureau du chemin do fer 
Moncton. N. B.. 27 Nov. lè'B*—l anParce qu’il débarrasse le système des hu

meurs viciées qui produisent des maladies des 
nous et des voies urinaires, des maladies 
ieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
rrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 

affections nerveuses et toutes les maladies 
luelles les f

tefCECI EST BIEN DÉIiOItTRfrUn
IL GUÉRIT INFAILLIBLKMSWT 
NSTIPATION, les HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous les

SPRUCiNE8F,
Une des meilleuren 
ration» offerte» juso 
au public, pour le aoulag 
ment immédiat et la gc * 
riaon de la Toux, du Rhur- •

roceroent, de la Croup* e 
de toute» iea maladies de t 
Gorge et det< Pu 

„A vendre partot 
60c la bouteille.

B. K.kcGAI.K, Chimieià', 
Montré# 1

prove»tes
■Uje tûmes sont

HENRY VtJGELER,
49, South tiireet, New-York.

Divers symptémos tsompliqué» sont trai- 
t i» par les prescription» s)>éoiale8 du doc- 
i urJohannesren d’après l’avie d'un mé- 
liecin dûment qualifié.

Toute corresj-onianoe confidenoieite st 
l< ute réponse est envoyée frais de posta

ls» trains oirLA CO de la Bro de l à;

PURIFIANT AL88I LE SAMO
et donnant au

umon b.
it à 25 hsvetôme sa vigueur 

chasser la maladie.
DE CAS 
odiesonté

DES MILLIERS 
les plus graves de ces maladii

lagée et, en peu de temps 
RADICALEMENT GUERIS. 

Paix. $1, sous forme liquide ou en 
En vente obéi tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
Wells, Richardson à Oie., Burlington, Vt. 

Envoyés un timbre et vous reeevres un 
Almanach pour 1884.

Ottawa. 
MO pan.

Arr. à 
IMS

étésou-
*o84-- 1 an

Sirop det Enfants ou tir Godcrrt J. H. AftiÀJi,
F1ÎINTBB,

DÉOOB.AJEÜB,
TAPISSIER 

bt VITRIER,

d.™»"™* 
tutti . ■»+£■■ l'iv cine II de Ohirc

f.uftd?T8S
t • . r «If l’Univers:’

-u Uoiivge Viclo

tJgSj Le eirop dee en. 
fijqffl faute est eupérieui 
/ à toute» le» prépa

ration» calmantii 
offerte» aux môrti 

de famille pour conserver la eau té de leuu 
enfante ; u pent être donné avec 'a pli t 
grande confiance aux enfanta dan» le» c*f 
suivante: Colique. Diarrhée, Dyesenterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou>. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop dc Dr Gobsbbs e» 
n’en achetés point d’autre.

En vente par tout le Canada et le» Etat

*6 CS». LA BOUTEILLE,
tieul aruunetatre,

B. K HoGaLB, Chimiste.
Mor.ti

à 10

Le,T Marchand d*

printdre
BT DB VITRES,

626 RUE SUSSEX
OTTAWA

4.30 p.m., arrivaat 
matin.Bureau (logent d’immeuble

MACDONALD
NO 9 RUE ELGIH.

ÉTABLI 1884.

Wi
CHEMIN DE PREMIERE ClASSt

BT RAILS Meurs EK ACIBK

„i£Sras KMtiTÎÂ
bagage est transféré sans frais extra et sens que 
le passager ait à s’en ooouper.

Le bagage est ohéqué pour n Importe qeel an

M. Abial ee charge de toute 
commande dans sa ligne d’af- 
Iaires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa lion 
tique, et ses prix sent raisonna 
bloe.

droit.
l es billets et tout autre renseignemeat peu

vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparta, et au dépét dee billet», rue Bigla.

Le départ et V arrivée dee train» sont 
réglé» d’aprè» l'heure du T5ème méridien.

D. O. LINHLBT,

I®
üni» Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
ii mtde leurs commandes

iT^oars 1883 la

PRIX. Gérant.A, B. MACDONALD, 
Enêantavr de la Rmne 

BHero»NCE.,........2SS RUB NIC10LA8

▲. Q. PIDBN,
Agent gin. de» pana gare 

Ottawa, i* aeût 1884.1663.

REMEDE INFAILLIBLE
----- POUR-----

LES MALADIES DES B0C1N0NS 
LES AFFECTIONS DC FOIE 

La CONSTIPATION, les I1EM0R- 
RHOIDES et les MALADIES 

DC SANG
Lee Medeeânw reconnalaaeet see 

effieaeilé.

“ Le “ Kidney 
efficace dont j’ai

est. le remède le plus 
aie jamais fuit usHge."
Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt. 

“ On peut toujours compter sur l’efficacité 
du Kidney Wort ”

Dr R. N. Clark, So- Hero, Vt 
Le “ Kidney Wort ” a guéri ma femme 

qui était malade demiie deux ans.”
DrC M Summerlin, Sun Hill, Ga.

DAN® DE® MILLIERS DE C’A®
il a opéré dos cures, lorsque tou 
remèdes avaient échoué- C'est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’eflet eet anr rt qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

r&Pr II purifie le snnjç, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 

des maladies les plus dangé-

V

est débarrassé

Paix, $1, sous forme liquide ou en poudra.
En vente chet tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
A Cle, Burlington, VIWELLS, RICHARDSON

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

am

KIDNEY-WORT

jt-
\

a.v> c-<* ça- Q.-1
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ABommNous voicici décidément, enfin, 
en pleine saison printannière. Les 
grives et tous les autres oiseaux de 
passage nous arrivent chaque jour, 
en effet, par joyeuses bandes et 
égaient déjà tous les lieux de leurs 
vols empressés et de leurs chants.

L“ barreau d’Ottawa doit offrir 
un diner à l’hon. juge O'Connor 
qui est arrivé parmi nous pour pré
sider les prochaines A.sises Crimi
nelles. Les amis de cet honorable 
monsieur ont aussi l'intention de 
fêter sa visite.

Esieyez le nouveau savon élec
trique. i' ;ur le faire connaître, j 
vais le détailler à 6 cts. la barre, le 
prix du savon commun.

N. A. Savard, rue Oaihousie.
La colonie italienne, qui avait 

établi ses quartiers dans la basse- 
ville, a pris sa volée, parait-il, vers 
la portion ouest de la capital». 
Nous souhaitons bien de t’agrée 
ment aux constables de comté 
qu’ont la garde de Nepean.

Un nommé John Bonnell a été 
arrêté, hier soir, sous accusation 
d’avoir troublé la paix il y a six 
mois. Ce fait prouve pour le moins 
que si la justice a un bandeau sur 
les yeux, elle i tout de même une 
fameuse mémoire. Oare donc aux 
coquins !

Les hôteliers de la basse ville 
font florès de ce temps-ci. Ils hé 
bergeut un grand nombre d'hom
mes de chantiers qui attendent de 
nouveaux engagements, et il faut 
leur ,rendre cette justice qu’ils les 
aident généreusement à dépenser 
les recettes de l’hiver.

opérations, parce que des approvi
sionnements peuvent y être facile
ment envoyé par eau et par terre.
LES REBELLES CRÈVENT DE 

FAIM
Les rebelles sont tellement réduits 

à la misère, qu’ils ont été obligés 
de tuer les animaux de la couronne.

Ils ne se doutent pas qu’on envoie 
des troupes contre eux.

RIEL PASSE LA FRONTIÈRE
On croit que lorsque les troupes 

arriveront à Duck Lake, Riel aura 
passé la frontière.

D’autres nouvelles veulent ce
pendant-que Riel ait 1600 Métisjet 
sauvages sous ses ordres et qu’il 
soit préparé à résister fortement à 
Middleton et à ses troupes.

MESSAGE DU COL. IRVINE
Le général Middletqn a reçu un 

nouveau message du colonel Irvi 
ne enfermé à Prince Albert l’in
formant qu‘il est unitile pour lui 
(Middleton) de se mettre en marche 
pour Prince Albert avec la petite 
colonne qu'il a actuell ment sous 
ses ordres. “ Nos forces réunies, 
dit le colonel Irvine, serait de 
beaucoup inférieures en nombre à 
celles de Riel. ”

Le général Middleton semble 
convaincu cependant que les forces 
de Riel ne comprennent pasplus de 
cinq cents hommes et que ce der 
nier n’a pas d’artillerie. A l’arri
vée du colonel Grassettetdu major 
Boulton les forces du général Mid 
dleton se composeront de 617 fan 
tassins, 183 artilleurs et 85 cava
liers.
LE 65ÈME BATAILLON MARCHE 

CONTRE LES REBELLES
Les dépêches de Calgarry annon

cent que le général Strange hâte 
les préparatifs pour la marche sur 
Edmondton. Ses fore's se compo 
sent du 65ème bataillon, de Mont- 
téal, fort de 315 hommes, 150 
éclaireurs, 250 hommes sous le 
colonel Osborne Smith, un batail 
Ion de l’infanterie légère de Win
nipeg, 60 autres éclaireurs et 50 
hommes de la police à cheval sous 
l’inspecteur Steele. D'autres déta
chements les joindront. Trois corn 
pagnies du régiment du colonel 
Smith resteront on garnison ù 
Gleishen, à 50 milles à lest de 
Calgarry. Le but de ce mouvement 
est probablement de couper la 
retraite à Riel dans cette direction 
ou bien de surveiller les Pieds 
Noirs.

PLUMES U’AUTRUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes 'L’INSURRECTION

Pu année.*.Inutile de casser son temps à songer 
troable; da Nord-Ouest, il faut penser 
affaires avant toutDU NORD-OUEST Pour six mois....DANS LES

M. N. LAMARCHE Dernières Couleurs et Q-oûts Poor quatre mois..
Madame juge Rouleau et sa fa

mille sont arrivés en cette ville 
mercredi, en compagn e de M. A. 
T. tierthiaume. Qn sait que, lors 
des premiers aoûlèvements des 
Métis au Nord-Ouest, cette dame se 
trouvait» à Battleford et qu’elle a 
dû s’échapper de cette place avec 
les siens pour fuir la révolte ; 
aussi, son témoignage était-il pré
cieux à recueillir afin de réduire à 
leur véritable valeur nombre de 

arrivent du

portateur de Bijouteries, 
Argenteries vient de transp 

marchandises au

Montres et 
erter ses DK LA SAISON

En Tn Jour Après l’Ordre Donné
No. 490, RUE SUSSEX.

Ses effete sont directement importés d'An
gleterre, de Paria et des meilleures 

manufactures dea Etats-Unis.
Ses prix défient compétition. Allen faire 

visite et jugez-en voua-môme.

edition Hetod

Four l’année...... *••••
Payable d’a

vieux oanrPH nniMis jx. nautf

utellierAle • C
TEINTURIER PARISIEN

490, Raie StTSSEX-
Ottawa, 17 avril 188G.

UO. 15. RXTB, BXaQIIT. OTTAWA
(Pris de la rue Sparks.) LOUIS LlSSIl3m

13 mars, ’85 1 anracontars 
théâtre de 

Madame Rouleau nie avoir ins
piré certain rapport p îblié dans le 
Free fYess et où se trouve un récit 
fantaisiste de son départ de Battle 
ford et de son voyage jusqu’à W.n- 
nipeg. Tout ce qu’elle reconnaît 
véridique dans oe ré' it est la des
cription topographique de Brttle- 
ford. Quand elle a laissé cet en
droit, le jour des Rameaux, il exis
tait de forts indices de troubles et. 
les Indiens se soulevaient déjà 

Monsier Berthiaume ajoute 
qu’il a demeuré à Battleford 
puis septembre dernier, et qu’il 
était rumeur d’une révolte des 
Indiens depuis juin précédent. 
Cette rumeur avait été occasionnée 
par l’arrestation que la police 
montée fit de quelques prisonniers. 
Il y avait alors environ 300 sauva
ges autour de Battleford et les 
hommes de Crozier n’étaient qu’une 
quarantaine. Il considère qu’ils 
furent alors bien près d’être tous 
massacrés ; mais, le sang-froid de 
Crozier sauva la position. Il or
donna à ses hommes de ne pas 
tirer les premiers, et les sauvages, 
quoique fort exaspérés, n’osèrent 
ouvrir l’attaque. Vers le même 
temps, ils attaquè-ent un prêtre 
qui se défendit contre eux en se 
servant de son crucifix, et cela les 
intimida.

J’ai raison de croire, ajoute M. 
Berthiaume qu’il u’aurait fallu 
qu’un acte d’agression pour faire 
éclater, à la dale que j’ai men
tionnée, des troubles sérieux. J’ai 

depuis que les Peaux- 
Rouges s’était alors entendus en
semble pour massacrer tous les 
blancs au premier coup de feu. 
il confirme' ensuite le dire de 
madame Rouleau au sujet de l’état 
des etprits quand il leur a fallu 
abandonner Battleford et il ajou
te que, dès l’automne dernier, les 
Métis agitaient la question de choi 
sir un lieu pour s’insurger ; mais, 
on ne prêtait aucune attention à ces 
ménées. Quelques jours même 
avant mon départ, M. Rea, un 
agent indien, me demanda pour 
l’accompagner auprès des Cris et 
des Stoneys qui tenaient un camp 
commun au svd de Battleford. Les 
chefs nous donnèrent l’assurance 
de leur fidélité à la Couronne, 
mais le juge Rouleau reçut bien
tôt une dépêche du gén. Middleton 
lui disant d’envoyer les femmes et 
les enfants en sûreté en prévision 
d’un prochain soulèvement. C’est 
alors que nous partîmes pour 
Swift Current et Winnipeg.
DETRESSE A PRINCE ALBbRT 

Les colons de Prince Albert sont 
dans une grande détresse.

11 manquent complètement de 
provisions.
CLARK’S CROSSING LA BASE 

DES OPERATIONS 
Le général Middleton fera de 

Clark’s Crossing la bâse de ses

qui nous a 
l’insurrection VENTE par ENCAN LE Cüun

JULIEN,DE MEUBLES DE MENAGE 111

"'J'ai reçu iuatruotion de M. Alfred Laurin 
de vendre par encan public, à sa résidence, 
No. 165. rue Augusta, tout son ménage, 
VENDREDI le 24 courant, à 10 heures a m , 
savoir : Un set de salon en noyer noir, 
couvert en crin ; une étagère, divers orr * 
ments de salon, etc., etc.

Salle à diner—Table, sideboard, chaises, 
etc., en noyer noir.

L ameublement de quatre chambres à 
her, formant d»;» set complote en noyer

Tapis tapisseries, tapis en laine, literie, 
matelats, rideau», ustensiles de cuisine, 
vaieeel'ee, verreries, lampes, etc.

J6BTN’oubliez pas le jour et l'endroit de 
Ja vente.

Conditions—À gent comptant.
N. H. LEWIS.

L’Encanteur populaire.

i Pompes Funèbres Ottawa et Hul

LA LOGIQU363 Rue DALHOTJSiE, Ottawa,
Ci-devant occupé par M. Jos. Senêeal. Notre confrèi 

des faits, rien 
sujet de l’électio 
l'apprend dans 
de sa prose. N 
prince A son é 
son met favor 
demande merci.

D’abord, refai 
toire de ses ge 
qu’il a écourtée 
qu’il prétend êti 

Il disait, le 11 
de la victoire de

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer nu public d'Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompe, funèbres. Tonte commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérée. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à ls 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournie sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

de

3 mai—1 an

Grande Vente à Sacrifice
l— de —

Ottawa, 17 avril 1865. PORCELAINES, VAISSELLENOUVEAU MAGASIN 
DB MODES 

PARIS IHNnSTE St
NO. 521, RUE SUSSEX

FT VERRERIEAu sucre.—Samedi, il y aura 
r le chemin degrande excursion pa 

fer du Pacifique à Saint Scholasti
que. Les excursionnistes pour
ront partir samedi, soit à hrs. 
ou à 6 hrs. P, M , ou dimanche au 
matin à 5.25 A. M. et revenir di
manche an soir à 11 hrs. P. M., ou 
par tous les trains de lundi. Les 
billets sont en vente chez M. 
Edmond Chevrier ; $2. aller et re
tour.

u Ce résultat
4ème porte de la rue York Tout doit elre veuilii au prix coulant attu de faire place 

pour les nouvelle?* marcliandteee d’automne qui non* 
viennent d’Europe.

il ne nous surp 
• savions que la 

nos rangs, et < 
était même en- 
lieux.

Mademoiselle A% MCDONALD, 
ci devant de la mai-on Becket & McDonald 
[New-York Millinery House], vient d’éia- 
blir un nouveau magasin à l’adresse ci- 
dessus Elle a le plaisir d’annoncer à sesnom 
breoses amies que ses chambres d’éclian- 
til ons seront ouvertes MERCREDI, le 15 
courant. Ses marchandises, achetées des 
principales maisona commerciales, sont 
d’une qualité supérieure et variées. Ses 
achats ont été faits pour argent comptant, 
ce qui lui ptrmet de vendre à des prix très 
m idéréa. Rien ne sera m gligé pour satis
faire les pratiques et maintenir Vexcelltnte 
réputation que cette demoiselle s’est ncqui- 

en si peu de temps pour le goût et le fini 
ses ouvrage». Ma lemoii-elle Valiquette, 

qui a toujours été la favorite de ea nom
breuse clientèle, sera heureuse de la 
voir au No. 521 à l’avenir. Vous trouverez 
à ce magasin des chaueaux en pailles de 
toutes nuances et conieurs. Chapeaux à 
bon marché pour pet tee filles et garç 
un riche assortiment des 
plumes, aigrettes, 
rubai s de toutes les couleurs, tissus poer 
voiles, soies, satin, Tulle, etc., etc., etc.

a
V. S. SH iW & Cie

Importateurs directs. r u Ce fait seul 
produire la déft 
uns de nos ami! 
de M. Bdlleau e 

w Ceux qui 
coupables, peu 
joui d’hui, ma: 
garde, car la d 
donné de profit

Ottawa, 21 Janvier 1884 Lui

A VEHVDniagfe&é
üü Une chance tonie particulière

On olïra en vente les propriété suivantes,, 
par paiements annuels ou par loyers :

Nos. 348 et 350 rue St André.
Nos. 378 et 380 rue St André.
No 26 rue S’ Joseph.
No. 28 rue bt Joseph.
No». 630 et 632 rue St Patrice. 
iS'Bons tit-es, conditions faciles.

S’a tresser à
Mme M. E. BED IRD,

152 rue Dalhousie, Ottawa 
14 mars 1885—lm

Le commerce a une magnitiqne 
apparence ! et promet d’être très ac
tif durant la saison qui s’ouvre 
Des envois considérables doivent 
être expédiés bientôt à Québec 
par la voie du Pacifique, et M. M. 
Klock, d’Aylmer, font actuelle
ment transporter d’immenses quan
tités de b )L de charpente à ce port 
de mer.

Le cours de la rivière Rideau a 
haussé de plus d’un pied durant 
les dernières trente-six heures, et la 
glace se brise rapidement au-aessus 
du pont. Au-dessous, elle est déjà 
presqu’entièrement partie 
résidents des alentours sont quel
que peu anxieux et craignent qu’il 
ne se forme un barrage, ce qui 
pourrait amen r des dégâts sérieux, 
ils espèrent cependant que l’ingé
nieur de la ville verra à prévenir 
ce contre-temps.

M. J. B. C. Dunn vient de faire 
subir de grandes réparations à son 
magasin, au coin des mes Dalhou
sie et St André. Tout l’intérieur a 
été complètement remis à neuf, et 
les peintures, qui sont l’œuvre de 
M. G. Philbert. sont d’un fini su
perbe. L’extérieur du magasin a 
aussi été peinturé à neuf. Les effets 
d’épiceries ont été distribuées avec 
beaucoup de symétrie, et l’ensem
ble de l’établissement présente un 
coup-d’œil splendide 
Dunn, vient en outre de recevoir 
un assortiment de nouvelles épice
ries qu’il offre à ses pratiques, à 
des prix défiant toute compétition. 
Ce monsieur est l’un de nos plus 
dignes et de nos plus entreprenants 
hommes d’affaires, et il mérite 
l’encouragement du public.

Deux fermiers de Gloucester se 
sont pris de dispute au marché du 
quartier By, avant-hier, et se sont 
fort maltraités. L’un surtout, avec 
une rage toute canine, a mordu 
cruellement son adversaire au cou, 
lui faisant de profondes incisions 
dans la chair avec ses dents. Ces 
scènes sont souverainement dis
gracieuses et pourquoi la police 
ne se trouve-t-elle pas à point 
pour couduire à la station ceux 
qui dégradent ainsi la nature hu
maine.

ls'appris,
de A. VIS

11 admettait 
„ Belleau n’était 

tout le parti co 
signifient les 
était même en 
lieux?

Maintenant, 
nous-même ? 
avait causé la 
Lévis, en ce 
division dans 1 
il a persisté à 
quand tout fa 
faite, quand se 
désiraient le 
est connu de ti 

' notre inventioi 
chefs conserva 
ter sa candidat 
quand elle ét: 
pas du tout 
notre confrère 
Quant à M. 
ment, il ne d 
parce que c’es 
a appris aux ci 
à élire M. Lent 
vient déjà de ti 
lui prouver s: 
aidant le suce 
la dernière lui 

Nous ajoul 
concluant :

“ Quant à p 
vengeances c 
aurait dû s’e 
gnité et cell 
C’est avec ces 
l’on crée la t 
vrait régner 
corde."

Eh bien, o 
temps que cei 
zèle inopporl 
dre à lâche d 
et de la diset 
pas exister, 1 
Que M. Bell 
Lévis, nous 
du talent et 
cellent dépul 
suite de ses I 
fermement, 
fait repousse 
pleurnicher! 
certaines gei 

Mais, la Va 
d’hui, que li 
dû qu’à la p

DBS SOUV- SIGNS cachetées afireg. 
séea a i souasig . t. et portant la suscription 
“ Soumission po r Approvisionnements dea 
Sauvages," eero reçues à ce bureau 
jusqu'à midi de LUNDI, le 25 MAI 1886, 
pour la livraison des approvisionnements 
dts Sauvages, tou-dn-i-s payée, au Msnito 
ba et dans les territories du Nord-Ou 
pendant l’exercriw finissant 'e 30 jui 
Ces approvisionnements consistent en f ni
ne, lard séché, épiceries, munitions, ficelle, 
bœufs, vaches, taureaux, instruments ara
toires outils, etc., etc.

>0 s ; 
i garnitures, fleura, 
ments dentelles tu

La tiuerre Anglo-Russe
est,

1n 18*6.
L’OCTROI DES TERRES

ACCORDÉ AU
CHEMIN DE FER DU

Pacifique Canadien

Les préparatifs de guerre se con
tinuent avec une fiévreuse activité. 
Par contre aussi, on allègue davan
tage les intentions pacifiques dont 
chaque peuple se prétend animé. 
A quoi tout cela aboutira l-il ? 
Voici la question que tout le monde 
pose et que personne ne résout.

pourra obt nir des formules de sou- 
on et les détails relatifs à ces approvi- 

des livraisons, etc., 
Commis- 
Régine,

OnLes
aionnements, les dates 
en s'adressant au sous- 
saire des affai 

Bureau

•igné, ou au 
ires des Sauvages à 
des Sauvages, Winnipeg 

peuvent être faites 
d’effets (o p 

gorie d'effets) séparé- 
les effets mentionnés

CONSISTE EN
upevbes Prairi s à Blé et Terres à
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du >ord-Ouest.
Terres à bas prix, à proximité du che

min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS M ELANCES DE 1 
LA FERME. Elevage d* s be-tiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du côlon. Les prix varient 
de $2 50 l’acre en montant, av^c des con- 
dirions exigeant la culture *.t sans condi
tions de cuture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix <l’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termes de Paiement; «
Les paiements j -eu vent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie
ments annuels, avec inférét. Des Dében- 
tures de Terres peuvent être obtenues à la 
Banque de Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de i rime sur leur pleine ^ 
valeur, avec intérêt accru," en palèmeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, * 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINK WATER, 

Secrétaire.

2. F P $ §*
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chaque ca t 
oar tie de ch 
ment, ou p 
dans la liste 

Chaque soumission devra être accompa 
gnée d'un chèque acccepté par une banque 
canadienne, payable an surinte mant géné
ral des affaires des sauvages, poor au moins 
cinq pour cent du montant des soumissions 
pour les Terriioirt-s du Nord-Ouest, lequel 
chèqre sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s'il n'accomplit pas le service 
entrepris. Le chèque sera remis si la 
mission n’eat pas acceptée

Les soumissionnaires sont requis de faire 
la somme totale de la valeur en argent des 
effets qu’ils offrent de fournir, car sans cela 
leurs sonmissi 
considération.

S
™ê,sions 

ue caté
our toute

LE MONDE ET LA VILLE

L'eau monte sensiblement sur 
l’Ottawa et l’on s’attend que la 
débâcle va commencer bientôt.

Le Gén. Lindsay et le capitaine 
de division Stubbs prendront part 
à l’assemblée de l’Armée du Salut, 
ce soir.

Les églises St Patrice et St Jean- 
Baptiste seront bientôt éclairées à 
la lumière électrique, s’il faut croi
re la rumeur.

m
vs

a
G I

5 si-
•5 ' c ® g

ra ' J

uns ne seront point prises en

en sas de la 
porter la 
suffisantes 
r l’exécu-

Oh mission devra, 
ionnai; 
OüBjug

unaque son 
signature du soumis 
signature de deux cauti 
par le département, pour garanti 
lion du contrat.

Dans tous les cas ou le transport se ferait 
que paitielleoient par voie ferrée, les entre
preneurs devront faire des arrangements 
convenables pour que les approvisionne
ment a soient expédiée sans retards des 
station» de chemins de fer à leur destina
tion dans l'entrepôt du gouvernement an 
point de livraison.

Le département ne s’oblige pas d'accep
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

L. VANKOUGHNBT, 
Sous-surin'endant Général des 

Affaires due Sauvages. 
Dépt. dds Affaires des Sauvages. )

Ottawa, 19 mars 1886. )

Monsieur
aIl y a eu, hier matin, à la cha

pelle des Sœurs Grises de la rue 
Sussex, une messe de requim pour 
le repos de l’âme de feu M. Robert 
O'Reilly.

Les autorités dn collège Saint 
Joseph continuent à ne pas croire 
que les R. Pères Fafard et Mar
chand aient ôté massacrés au lar. 
la Grenouille. Ils n’ont reçu au
cune nouvelle à cet egard.

On dit qu’un nouveau cas de 
petite vérole vient de se déclarer 
à Sandy Hill, dans la partie supé
rieure de la rue Rideau. Le bu
reau de santé va sans doute s’en
quérir immédiatement du fait.

Les secrétaires du département 
des Postes ont une rude corvée, ces 
jours-ci. ID sont à expédier les sa 
laires de% officiers dans tout !e 
pays, ce qui les obi.^e do signer cl 
d’adresser environ onze mille chè
ques.

/

rCONTRIT DES MILLES
Des soumissions cachetées, 

Maître-Général des Postes seront r çne 
Ottawa jusqu'à midi, le VENDREDI, 15 
MAI 1885, pour le service des malles de Sa 
Majesté, entre le pont Billing et Ottawa en 
vertu d'un contrat po 
da 1er juillet prochain.

Le service devra ee faire à pied

Lee malles devront laisser Ottawa chaque 
jour [le dimanche excepté) à 10-15 a.m., et 
arriver au Pont Billing à à 11*00 a.m. Elles 
devront Uisse*- ce dernier endroit à 
p.m. et arriver à Ottawa à 1 50 p.m.

Si la soumission de quelque résident du 
Pont Bill ng est acceptée, le point de départ 

rra être changé en corséuuenoe. 
es avis imprimés contenant de pies 

amples informations quant aux conditions 
du contrat, peuvent être consultés et des 
blancs de formules de soumissions peuvent 
être obtenus aux bu eaux de poste au Pont 
Billing et d'Ottawa et à ce bureau

a ireseées

2(1 lbs Cassonade Blanche $1.00
Petits Profitsur 4 ans à commencer 13 mars 1885—lal» do Snore Grannie 01-00 

tlneiiuagniflque lampe valant 
08.60 pour 01.00

ou autre-
t-—BT—

Après l’inventaire fait de notre- 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc- *" 
fions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

VENTES RAPIDESOscar McDONELL 1-06

On Acheter,
Quoi Acheter, 

Quand Acheter

EPICERIES, fROriSIONS,
VERRERIES, VAISSELLE

101 RUE RIDEAU.
p°aMONTRES et BIJOUTERIES

A 50 pour 100 de rabais.Le contrat entre la compagnie de 
lumière électrique et la ville sera 
probablement signé aujourd’hui. 
La compagnie poursuit active 
ment ses travaux et elle vient de 
planter des poteaux

BTRappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N*oubliex pas l’adresse

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

Comment Acheter.
C'est ce qui a fait mon grand succès à 

Ottawa.
Mon fonds de eommeroe de printempe 

est maintenant installé et marqué en 
chiffre» ordinaires.

Prix Populaires.
A. Woodoook,

Marchand, de Modes,
ne. BT* IPAKKI.

T. P. FRENCH,
Inspecteur dee poste».dans la rue

Bureau de Vlaspsoteurj 
dea Peine, Ottawa. S 

16 avril MU. JLa musique de 8te Anne ee pré
pare à faire honneur à sa renom
mée, lors du concert qui aura lieu 
dimanche soir à la salle de 8te 
Anne. Elle a eu plusieurs répéti
tions, cette semaine, et tout va à 
merveille.

HARRIS. CAMPBELL & Copropriétés de la Diphthérine 
„ du Dr N. lAcerte sont inapréciables
H. Noaii, pour toutes les maladies de la 

36, Rue Rideau, porte voisine du gorge, des bronches et des pou 
“ London Chop House" mons.

Les
BOB O’COMOIl. 

4 décembre 1881 lia
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